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Q ui ne s’est pas demandé « Pour-
quoi ne s’électrocute-t-il pas ? » 
en voyant un oiseau perché sur un 
fil à haute tension ? Nous avons 

tendance à répondre que, puisque l’oiseau ne 
touche pas la terre, le circuit électrique n’est 
pas fermé et, partant, le courant ne passe pas 
dans son corps. Il faut cependant se méfier 
des évidences : cette réponse n’est valable 
que pour du courant électrique continu ! 

En réalité, tel un condensateur, l’oiseau 
se charge et se décharge périodiquement au 
rythme des oscillations du courant alternatif 
de la ligne. Comme nous le verrons, c’est grâce 
à sa petite taille que le courant qui traverse 
ses pattes ne constitue pas un danger. Et il 

en est tout autrement pour les électriciens 
qui réparent les lignes à haute tension : il 
doivent non seulement être isolés, mais aussi 
se protéger de ces cycles charge-décharge 
au moyen d’une tenue conductrice. 

Ne pas dépasser 
quelques milliampères

Pour commencer, quels sont les effets 
d’un courant électrique sur les organismes 
vivants ? De nombreux travaux, sur l’homme 
ou des animaux, fournissent des seuils ap-
proximatifs. Le plus petit courant perceptible 
provoque, en stimulant les cellules nerveuses, 
une légère sensation de picotement ; il est de 

l’ordre de 1,1 milliampère chez l’homme et 
0,7 milliampère chez la femme (valeur « effi-
cace » d’un courant sinusoïdal de 60 hertz). 

Au-delà d’une certaine intensité, le cou-
rant provoque des contractions musculaires 
spontanées. La valeur maximale pour laquelle 
une personne qui tient fermement un fil peut 
encore le relâcher, malgré les contractions 
de ses muscles, est une quinzaine de fois 
supérieure au seuil de picotement, soit 
16 milliampères chez l’homme. Des courants 
plus importants provoquent des fibrillations 
ventriculaires, un arrêt cardiaque et sont 
fatals. Extrapoler ces valeurs aux oiseaux 
est téméraire, mais nous les prendrons tout 
de même comme repères.

IDÉES DE PHYSIQUE

Comme un oiseau... sur un câble électrique
Toucher une ligne à haute tension est sans danger à condition d’être électriquement isolé 
et petit ou recouvert d’une couche conductrice.

Jean-Michel COURTY et Édouard KIERLIK

RENDEZ-VOUS

POUR INTERVENIR SUR UNE LIGNE À HAUTE TENSION sans risquer sa 
vie, l’électricien porte une combinaison conductrice. Quand ses mains 
s’approchent du câble, de petites décharges ou « aigrettes » se pro-
duisent à travers l’air ionisé entre le câble et le gant (à gauche). Lorsque 
le contact avec le câble est établi, les échanges de charges se pour-

suivent en raison de la nature alternative de la tension (à droite, flèches). 
La combinaison forme une cage de Faraday : les charges électriques se 
répartissent à sa surface, et aucun courant associé ne traverse le corps 
du réparateur. Un oiseau n’a pas besoin d’une telle protection : grâce à sa 
petite taille, les courants qui le parcourent sont de faible intensité. 




